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342 Troisieme seance de travail

arrondi des cordons pleins dans les soudures d'angle. L'epaisseur d'un cordon
est d'ailleurs souvent determinee d'une maniere inexacte avec les appareils
courants; au lieu de la cote « a » prevue par les Prescriptions, c'est (a -j- A a)
que l'on mesure (figure 3). II en resulte des erreurs qui peuvent atteindre
jusqu'k 20 °/o, suivant l'arrondi du cordon. Plus souvent encore, on considere des
cordons scalenes comme isoceles (figure 6). II en resulte par rapport k « a »,
des erreurs allant jusqu'k 50°/o, tandis que la section calculee est superieure
de 70 °/0 parfois k fa valeur utile effective. La figure 7 represente un appareil
traceur qui permet d'eviter ces erreurs k

H. MICHEL,
Directeur de la Soudure Electrique Autogene S. A. Arcos, Bruxelles.

M. le professeur Ros et M. le Docteur Schmuckler ont souleve la question
de la resistance des soudures aux sollicitations repetees et c'est en elfet une
des questions les plus interessantes k etudier pour le moment.

Sans vouloir prendre des k present une position definitive k ce sujet, je crois
pouvoir affirmer que nos etudes et experiences nous fournissent dejk des resultats

tres rassurants. Une experience de douze ans sur des constructions importantes

sollicitees par des efforts alternatifs et des vibrations, ne nous a pas
encore montre un seul cas de faiblesse.

Les essais que nous avons poursuivis dans nos laboratoires
en soumettant des barreaux de soudure et des assemblages

\ soudes k la flexion repetee, ont demontre qu'k l'heure actuelle
—S.— l'endurance du materiau soudure est comparable ä celle des

Fig. t. meilleurs aciers de construction. Nous obtenons regulierement,
k la flexion repetee, une endurance superieure k 25 kg/mm2.

En principe, nous pouvons etre assez tranquilles, mais il y a un point qui
demande encore une etude approfondie.

Les assemblages soudes presentent en effet, d'une fagon generale, une
certaine fragilite de forme qui est due k deux causes :

La forme bombee de certaines soudures d'angles determine fatalement, aux
points oü la soudure rencontre la töte, des entailles (A, B) dont l'effet sur
l'endurance est nefaste. II y aura lieu d'examiner si les soudures plates ou memes
concaves ne sont pas preferables.

D'autre part, comme l'a montre M. Fry ä La Haye, il existe fatalement au
fond de la soudure une entaille (C) constituee par la face de contact des deux
töles. Cette entaille pourrait determiner une surtension locale et une fatigue
prematuree si la soudure n'avait aucune ductilite ; mais, comme l'a demontre
M. Rosenthal ä La Haye, la ductilite propre des soudures apporte un remede
k ce defaut en permettant une distribution reguliere des tensions dans toute la
section de la soudure.

Je pense que les electrodes actuelles, qui donnent des soudures plates et
ductiles, apportent une Solution radicale au probleme expose et qu'il n'y a pas
lieu de s'en emouvoir.

1. Z. d. V. D. I., 1932/31
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